
LE Réseau panafricain desjeunes pour la culture de lapaix (Payncop), le Réseaudes organisations dejeunes africains leadersdes nations du Gabon (Ro-jalnu-Gabon) et le Conseilnational de la jeunesse duGabon (Cnjg) ont procédé,samedi écoulé, au lance-ment de la campagne desjeunes pour la promotionde la culture de la paix enAfrique centrale. L’événement a eu lieu dansles locaux du Bureau desNations unies en Afriquecentrale (Unoca), parte-naire de ce projet, aumême titre que l’Organisa-tion des Nations uniespour l'éducation, la scienceet la culture (Unesco) et leSystème des Nations uniesau Gabon. Une occasion pour leshauts cadres du systèmeonusien, Vincenzo Fazzino,Marie-Evelyne Barrys Pe-trus, et les médias, notam-ment, d'appréciersolennellement le titre
"Donnons la Paix", de l’ar-tiste Annie-Flore Batchiel-lilys, composé encollaboration avec la jeu-nesse africaine, ainsi queles autres supports mis enœuvre dans le cadre decette campagne.Pour les initiateurs du pro-jet, cette campagne a voca-tion à mettremédiatiquement en lu-mière la notion de culturede la paix. De sorte à susci-ter à la fois une prise deconscience et une réactionde l’opinion publique engénéral, et de la jeunesseen particulier, au rôle quechacun peut jouer pourconstruire et consolider lapaix et la non-violence au

quotidien. Toute chose quicadre notamment avec laréalisation de l’Objectif 16des Objectifs de dévelop-pement durable (ODD), quiappelle à "promouvoir
l’avènement de sociétés pa-
cifiques et ouvertes à tous,
aux fins du développement
durable".Les dommages causés parla guerre dans certainescontrées africaines - à l’ins-tar du Tchad, cible degroupes terroristes durantson séjour dans ce pays, etde la République centrafri-caine -, ont notammentmotivé l’artiste à s’impli-quer dans ce projet de pro-motion de la paix. Aussi,Mme Batchiellilys, a-t-elle,en rentrant au Gabon, ré-solument décidé de faire sapart du travail, pour quepareille situation ne seproduise pas dans sonpays natal. Le Gabon.
« Cette chanson est le fruit
mûr de l’unité. J’ai beau-
coup appris, notamment
que la paix est une histoire
que les Êtres se racontent.
Cette histoire que nous al-
lons léguée à nos enfants »,a confié l'artiste gabonaisede renommée internatio-nale.Le chef du Bureau del’UNESCO, Vincenzo Faz-zino, par ailleurs coordon-nateur du Programme

pour la culture de la paixen Afrique, se dit  fier devoir aboutir un processus,grâce à la responsabilitédont les jeunes peuventfaire montre. Et le respon-sable onusien de rassurer
que cette campagne desensibilisation ne s’arrê-tera pas seulement auGabon, vu qu'elle est desti-née à s’étendre en Afriquecentrale, sur tout le conti-nent et à travers le monde

entier.Pour Marie-Evelyne BarrysPetrus, la Coordonnatricerésidente du Système desNations unies au Gabon,cette campagne s’intègrevéritablement dans le rôle

des Nations unies, qui ac-compagnent déjà le gou-vernement gabonais dansles initiatives visant à s’as-surer que la jeunesse nesoit pas laissée pourcompte. Le cas du pro-gramme sur l’égalité deschances, qui devient uneréalité palpable. A la veille d’échéancesélectorales capitales, MmeBarrys Petrus, indique qu’ilest important de soutenirl’initiative des jeunes.
“Notre contribution est le
soutien au message des
jeunes, un message de dia-
logue et de tolérance, face à
toutes formes de violence is-
sues des diversités d’opi-
nion, d’origines
communautaires, de
langues, etc ». 

Annie-Flore Batchiellilys vante les mérites de la paix
Campagne des jeunes pour la promotion de la paix en Afrique centrale
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L'artiste Annie-Flore Batchiellilys, expliquant sa moti-
vation à participer au projet.
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Vue partielle de l'assistance lors du lancement de
cette campagne pour la pormotion de la paix.
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